
 

 

  

   

  
ORGANE HEBDOMADAIRE DES INTÉRÊTS

DE BERTHIER
DU COMTÉ DE BERTHIER
 
————

28ème ANNÉE — NO. 31. BERTHIERVILLE. JEUDI, LE 2 FÉVRIER 1981, Me Armand Sylvestre, Rédacteur-Gérant
 

Le Comité Provisoire du
Jeune Commerce est formé

Mercredi soir dernier, le 25 jan-
vier 1961, avait lieu à Berthier-
ville la première réunion non-of-
ficielle du jeune commerce local,
réunion ayant pour but principal,
de se faire expliquer par des offi-
ciers reconnus le fonctionnement
de l'association, et deuxièmement
de former un comité provisoire en
vue de lancer la campagne de re-
crutement.

Etaient présents, en plus des ins-
tigateurs : M. Roland Bédard, pré-
sident régional de la Mauricie, M.
Claude Gagné, président de Loui-
seville, M. André Tellier et M.
Rolland Doucet, anciens présidents
de la Chambre de Commerce des
Jeunes.
À l'unanimité, il fut décidé que

le jeune Commerce, étant une idée
nouvelle, et dont la constitution
n'étant pas identique à l'ancienne
constitution de LA CHAMBRE
DE COMMERCE DE BERTHIER-  

VILLE, le mouvement “JEUNE
COMMERCE DE BERTHIER-
VILLE" tout en étant le pendant de
La Chambre de Commerce des Jeu-
nes de Berthierville, serait un mou-
vement neuf, avec une charte neuve
et n'ayant aucun rapport direct
avec l'ancien mouvement.
À l'unanimité, il fut décidé que

le président provisoire accompa-
gné de deux membres du comité
provisoire se rendrait à Shawinigan
mardi soir le 31 janvier 1961, en
vue de composer, en présence du
président de district, la constitu-
tion du nouveau Jeune Commerce
de Berthierville,
À l'unanimité, le notaire Marcel

Sarrazin, présent à la réunion, fut
choisi pour faire les recherches en
vue de l'émission de la nouvelle
Charte.

Et voici la composition du comité
temporaire, en devoir jusqu'aux é-
lections:

PRESIDENT ……veine, =... "GILLESTESSIER
VICE-PRESIDENT ……… FERNAND AUCOIN
TRESORIER ......... ...... DIONIS LEMIRE
SECRETAIRE ........... .. J.-GUY HOUDE
SECRETAIRE .... ANDRE BEAUDOIN
DIRECTEUR .... BERNARD GREGOIRE, JR.
DIRECTEUR ROGER ST-JEAN
DIRECTEUR ........ ........ RENE POIRIER

(Suite a la page 5)
 

A Joliette, école Régionale de
$932,550.00 et, a Berthier?

Nous publions, sans commentaire, une nouvelle qui a paru

ATTENTION, |
FEMMES LIBERALES
La Société des Femmes Univer-

sitaires de Montréal, par l'entremi-
se de son Comité d’Education civi-
que,-organise pour lundi 6 février
une réunion sous la présidence de
Mgr Irénée Lussier, Recteur de
l'Université de Montréal, alors que
le conférencier invité sera M. l'abbé
Louis O'Neill de Québec, qui nous
parlera de “La Femme et la Vie
politique”.
M. l'abbé O'Neill, professeur de

morale sociale, licencié en philoso-
phie de l'Université Laval, et di-
plômé de l'Université l'Angelique
de Rome, est l'auteur comme on le
sait de plusieurs ouvrages de mora-
le sociale entr’autres “Le Chrétien
et les élections” publié en collabo-
ration, ainsi qu'un volume récent
“Le Chrétien et la démocratie”.

La conférence qui aura lieu à
l'Université de Montréal, Salle
H’404 4 8 h. 15, promet d'être des
plus fructueuses pour les person-
nes qui s'intéressent aux questions
politiques, et il nous fait plaisir de
vous inviter à ‘y assister de même
que les membres de votre associa-
tion.

Entrée libre.
Bienvenue à toutes,  

Un médiéviste can.-français

le R.P. Victorin Doucet, o.f.m.
(suite)

Ce fut après cette année d'initia-
tion à l'Ordre séraphique que le
frère V. Doucet put commencer
ses études philosophiques au sco-
lasticat provincial, installé au cou-
vent des Stigmates dans la ville
de Québec. De 1919 a 1921, il
pénétra aisément les arcanes méta-
physiques que lui proposaient les
manuels en faveur : Reinstadler,
Catherein et quelques vieux textes
scotistes qu'il fut seul à tirer, as-
sure-t-on, d'antiques poussières.
D'après les échos de la renommée,
il atteignit trop vite le savoir im-
provisé de ses professeurs succes-
sifs et éphémères. Le 28 juin 1921,
il retournait au couvent de la Ré-
surrection, à Montréal, sous la con-
duite du T.R.P. Georges-Albert La-
plante, o.f.m., pour y commencer ses
études théologiques. L'année sui-
vante, le 11 mai 1922, il émettait
sa profession perpétuelle. “Elève
nettement supérieur dès le Collège
séraphique”, écrit le R. P. Odoric-
M. Bouffard, il se révéla de même
qualité tout le long de sa montée
 

RÉPONSE ACTUELLE
N.D.L.R. —— I nous fait plaisir de publier ce très intéressant article

paru dans "Le Devoir” du 31 janvier et signé André Laurendeau, article
qui constitue une magnifique défense de cet homme de science qu'était
Albert Laurendeau, de St-Gabriel de Brandon (père de feu le Dr Albéric
Laurendeau) qui dans le temps, de bonne foi, peut-être, mais sous
la puissance de l'ignorance avait été calomnié et comme méprisé par
l'opinion publique.

L'Histoire lui donne raison. En somme, le citoyen intelligent et
cultivé c'était lui et les ignorants les autres.

dans La Presse ces jours dernier, annonçant que la Commission
Scolaire de Joliette allait faire bâtir une école régionale de 24
classes et 5 locaux spéciaux, etc, pour le coût de $932,550.00.
Sur ce montant, la Commission Scolaire de Joliette bénéficiera
d'une subvention de 80% payée par le gouvernement provincial,

science des questions sur l'origine
de l'humanité. Il fut question de

L'automne dernier, comme ani-|centaines et de centaines de mil-
mateur d'un programme de télévi-|liers d'années. Or cette réponse a

Une réponse actuelle  
soit un montant de $746,040.

Cette subvention sera payée dans une courte période de 7
ans.

à Berthier ?

Et nous, nous nous posons pour l'instant cette question : et

C’est une question à laquelle nous répondrons un de ces
jours.

Voici le texte de la nouvelle parue dans La Presse de la se-
maine dernière. Malheureusement nous ne pouvons reproduire la
maquette de la future école. Ça viendra . . .

ECOLE REGIONALE DE $932,550 A JOLIETTE

Le secrétaire-trésorier de la Com-
mission scolaire de Joliette, M. Eu-
gène Lussier, annonce que le dépar-
tement de l'Instruction publique
vient d'accepter les plans soumis
pour la construction d’une école ré-
Bionale de $932,550 dans cette mu-
nicipalité. Le même département a
donné son approbation aux recom-
mandations qui avaient été faites
pour le choix du plus bas soumis-
sionnaire, la firme Bernard Malo
nc.
L'acceptation a été accompagnée

d'une subvention de $746,040. re-
présentant 80 p.c. du coût total de
la construction. Cet octroi sera rem-
boursable en sept versements.

Les travaux devraient débuter
cette semaine. La future bâtisse
comprendra 24 classes et cinq lo-

fi

 

caux spéciaux qui serviront aux ex-
périences scientifiques de labora-
toire. Elle sera également pourvue

d'un cafétéria, d'un gymnase ultra-

moderne, d'une dizaine de bureaux

pour l'administration de même
qu'une vaste salle de repos:
Une fois terminée, la nouvelle

école pourra accueillir 700 élèves.

L'enseignement sera dispensé par

les Clercs de St-Viateur.

Les autorités de la commission

scolaire espèrent que les travaux

soient terminés pour la fin de l'an-

née 1961. Le site de la nouvelle

école formera un quadrilatère avec

les rues Perreaule, Delorimier, Lé-

pine et Beaudry. _

La maquette de la bâtisse est en

montre à la Librairie René Martin,

rue Notre-Dame à Joliette.

sion, je posais à un homme de

a ie

 
(suite à la page 5)

 
vers le sacerdoce. Application cons-
tante, espritdélié et logique, Cons-
cience du devoir, piété grave, voilà
ce que notent à son actif les Rap-
ports annuels du séminaire. D'un
ton enjoué il se permet parfois de
poser des questions subtiles à son
professeur, le R. P. Albert O'Neill,
ofm., ancien lecteur général de
théologie au Collège Saint-Antoine
de Rome ; il sait surtout le rame-
ner au point précis à élucider lors-
qu'il s'évade dans des excursus in-
terminables où il se plait à
rappeler les joutes que sous
d'autres cieux et en d'autres
temps se livraient Belmond et Pe-
tazzi, del Prado et Chossat. Dans
ses heures de loisir, il s'intéressait
à la musique instrumentale et à la
littérature ; il consacre en 1925 à
la philosophie de l'art un article
tout fleuri sous ce titre : Les sour-
ces de la lumière et de la beauté,

(suite à la page 7)

A ST-GABRIEL-DE-BRANDON :
dernier, a débuté à St-Gabriel-de-Brandon la pre-
mière journée du Carnaval d'hiver par une para-
de à travers les rues de le. ville, On remarque sur

 A

 

la photo ci-dessus, M. Antonio Yanakis, maire et
les duchesses Louise Rocheleau, Ghislaine Godin,
Suzanne Gagné ainsi que le Bonhomme Carnaval
et les organisateurs de ce carnaval.

dimanche



LE COURRIER DE BERTHIER
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BAPTEMES:

Le 25 janvier courant, le fils de
M. et Mme Pierre Paquin (Denise
Gervais) fut baptisé sous les pré-
noms de Joseph, Robert, Jean-Pier-
re, par M. l'abbé Paul Cantara. Par-
rain et marraine, M. et Mme Ro-
fbert St-Denis (Liliane Paquin),
oncle et tante de l'enfant, lequel
est né le 21 dernier.

Le 29 janvier, M. l'abbé Marc
Marchand baptisa la fille de M. et
Mme Aimé Drainville (Claudette
Brissette) sous les prénoms de Ma-
rie, Paule, «France ; date de nais-
sance : 20 janvier dernier. Parrain
et marraine : M. et Mme Gérald
Drainville (Marie-Paule Ayotte),
oncle et tante de l'enfant.

RETRAITES:

A la Maison Querbes, de Jo-  

liette, pour les hommes de Ber-
thier, du 12 au 14 février pro-
chain ; les intéressés peuvent don-
ner leurs noms soit au presbytère
ou aux responsables de la Ligue
masculine d'Action Catholique.
Au Couvent des Soeurs de l'Im-

maculée-Conception, de Joliette é-
galement, pour les dames, du 6 au
9 février prochain. Vous pouvez
vous inscrire chez Mesdames Léo
Poirier et Alfred Champagne de
Berthierville.
Nous espérons que notre ville

comptera beaucoup de retraitants
masculins et féminins.

S. V. P. :

A l'occasion de l'heurë d’adora-
ition le soir du premier vendredi du
mois, les hommes sont priés de se
grouper le plus possible en avant
et au centre de l'église afin de  

mieux participer aux exercices et

aux chants. L'union de plusieurs

voix vaut mieux que les voix les

plus fortes dispersées. “Si deux per-

sonnes ou plus se réunissentpour

prier, je serai au milieu d'eux”.

COMMUNIQUE
DE L’EVECHE:

“Reçus pourfin d’Impôt”

Comme par le passé, les prêtres

sont autorisés à accuser réception

de ce que vous avez versé pour la

paroisse en oeuvre de charité.

Ces reçus sont absolument gra-

tuits et le montant qui y figure

doit correspondre à la réalité.

Pour justifier ce montant, le

rontribuable devra, à l'avenir, si-

gner une déclaration détaillée de ce
qu’il aura versé.

Des formules préparées à cetre

fin sont à votre disposition ; les in-

téressés peuvent les remplir, puis

les présenter au presbytère ou en-
core les adresser avec une lettre
de retour affranchie.

t Joseph-Arthur,
évêque de Joliette.

REUNION AMICALE:

Le 28 janvier dernier, plusieurs
institutrices de l’école Secondaire
St-François de Berthierville, se ren-
daient, accompagnées de leurs é-
poux ou amis, chez M. et Mme
Cyrille Bernier, du rang Saint-Joa-
chim de St-Barthélemy. Elle-méme
enseignant à la mêmeécole, elle of-
frit à ses compagnes une magnifi-
que réception dont tous semblèrent
heureux et remercie la famille Ber-
nier de son bienveillant accueil.

CHRONIQUE
DOMINICAINE:

Les membres du Tiers-Ordre do-
minicain auront désormais à leur
disposition une biblothèque de li-
vres de spiritualité. Voici quelques
titres disponibles : “La vie de S.
Dominique”; “La vie de Sainte
Catherine de Sienne”; La vie de
St Vincent Ferrier” ; “Notre Père”
par L. Evely ; “Vertus du Chrétien
dans le monde” par Dorothy Do-
han : “Notre vie dominicaine” par
le Père Joret, o.p.; etc, etc. Ces
livres sont prétés gratuitement et
sont sous la garde de Mlle Aline
Gervais, secrétaire et bibliothécai-
re de la Fraternité.
 

“Je suis tout de même capable d
M. Touchatout. Effectivement, il
coule partout! Heureusement, mada
pour téléphoner au plombier.

  
e déboucher un évier”, avait dit
l’a débouché: maintenant, l’eau
me n'a pas attendu plus longtemps

ENCORE UN QUI L'A ÉCHAPPÉ BELLE.GRÂCE À LA BELLE
PScette histoire com
et toujours, le téléphone est un serviteur irrempl
déjà pensé à tous les services qu’il vous p
Téléphone Bell du Canada. a rend? porte une morale sérieuse, que voici: partout

açable. Avez-vous
La Compagnie de

GARAGE E. Tél. : TE. 6-3721 — 6-4540 

 

Le dernier souper Richelieu
sous la présidence de notre vigou-
reux Président, M. J.-A. Lusignan
réunissait autour de ses tables les
membres Richelieu fort intéressés
a toutes les discussions qui ont eu
lieu durant une couple d'heures.
Nous avions l'honneur, ce soir-là,

d'avoir à la table présidentielle, M.
le Curé J.-Albert Bélanger et son
Honneur le Maire, M. le Dr Ulys-
se Laferrière.

CHARITE A NOS FAMILLES

Notre Président a rappelé aux
membres qu'au cours du mois de
décembre des victuailles, cadeaux
et bonbons avaient été donnés à
une douzaine de familles de chez-
nous et ceci avait appauvri le Club
d'une somme de $174.79 mais l'a-
vait par ailleurs enrichi d’une oeu-
vre charitable dont se souviendront
ces douze familles.

Félicitations à l'ex-président An-
dré et au président en charge J.-A.

LE RICHELIEU-TRESORIER PAUL
Notre nouveau trésorier le R/

Paul Laporte a fait la tournée des
contributions. Tous les membres
ont répondu le sourire aux lèvres.
Sortant allègrement de leurs gous-
sets le montant acquittant la con-
tribution.

ET L'ANNUAIRE
Le Président J.-A. nous dit quel-

ques mots de l'annuaire en marche
et demande aux membres de faire
leur dernier effort.

SOIREE
Le R/André Daviault a été char-

gé d'organiser une soirée récréative

ET
Progrés constant au Garage Baril

En plus de cette machine électrique de grande précision,
soit 1a “Bear”, machine électrique servant à aligner et balancer
les roues d'automobiles, M. Baril met a la disposition de ses
clients un expert diplômé dont la fonction sera de faire donner
le meilleur rendement à cette machine de grande précision,

Il ne s’agit pas d’une machine magique ... mais bien d’une

machine électrique conduite par un expert diplômé.

GRANDE-COTE BERTHIERVILLE

 

 

  
¥

BARIL Ltée   Rés. : TE. 6-3274  
pour les membres et quelques invi-
tés.

Le R/André à qui l’on avait don-
né autorisation de s'adjoindre les
membres qu'il voudrait pour Iai
der, a décidé de faire travailler les
directeurs du Club et se les est
tous adjoints !
 

Au Foyer du

Sacré-Coeur
Ah ! que le mois de janvier est

court ici, quoique très froid nous
l'avons passé sans presque s'en ap-
percevoir, beaux dimanches avec
beaucoup de visiteurs, et quoique
pensionnaires, nous nous trouvons
toujours quelque chose à faire
pour remplir nos journées, un pe-
tit coup de main à une voisine,
une petite visite récréation à une
malade qui ne bouge pas, un beau
sourire à cette nouvelle arrivée qui
est perdue en entrant, avec un petit
renseignement presque rien pour le
lendemain, quelques moments au-
près d'une malade souffrante, qui
lui font oublier l'esseulement de
sa chambre pour quelques minutes,
pourtant jolie et très propre com-
me elles le sont toutes.

Les Religieuses sont exigeantes
d’elles-mêmes pour tout le soin de
la maison, elles se donnent sans
compter pour “toujours à mieux".
avec quel dévouement elles se dé-
pensent, tous les jours leurs sont
égaux en travail ainsi quels rapports
nous parviennent à leur avantage.
Nous voilà déjà à l'orée de fé-

vrier avec une fête à Marie Mère
de Jésus et aussi la nôtre, à ce mois
si court il nous faudra doubler quel-
ques prières certaines à Notre-Da-
me de la Guadeloupe commele de-
mandentles autorités religieuses, la
Chandeleur le 2 février, nous four-
nira cette journée pour s'adresser
spécialement à notre Dame, afin
de se joindre à tous ceux qui com-
battent le communisme de par le
monde.

A. D. C.

al

54, DE BIENVILLE —  POUR VOS TRAVAUX DE CONSTRUCTION

ET REPARATIONS

CONSULTEZ

CLEMENT LACOURSIERE
ENTREPRENEUR EN CONSTRUCTION

M. LACOURSIERE POSSEDE DE L'ASSURANCE
COUVRANT TOUS LES EMPLOYES

CLÉMENT LACOURSIÈRE
TE. 6-4357 — BERTHIERVILLE  
pI

  

 

 

 

   



9 . à: JEUDI, LE 2 FÉVRIER 1861, LÉ COURRIER DB BERTHIER 3| MS PAGE
SRICHHMARINNHNHR

 

aHHHRKRRRRAMINANHERNANAHAHRAHRAHNKNMAISON DE CONFIANCE POUR L'ACHAT DE VOS FLEURS POUR TOUTES CIRCONSTANCES:Co
| umeames,  ADRIEN DUCHARME cog |
|

 
DECES — ETC. 107, rue Frontenac — Tél.: TE. 6-4025 — Berthierville Service rapide et garanti
 

A D R IE N D U CHA R MÆ Pour abonnements, renouvellements, publicité et
| représentant et dépositaire du I> nouvelles, rendez-vous ou appelez chez M. ADRIEN “COURRIER DE BERT.HIER ” DUCHARME a Padresse ci-dessus.
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; B a Monter en ASCENSEUR”. Michel Desrochers eur 79.8 Denis Poirier ................... 94.2 charme qui apporte sa coopéra-

bi Pierre Corriveau ............ 75.0] Michel Rocray ............... 91.01 tion en prêtant sa vitrine.

E ; 7e année (Lepage) :

, k \ Jean-Chs Lévesque .......... 86.0 ° ° °
À i Robert Ferland ............. 84.4 S S M h Ck R. SANSCHAGRIN Ben fobs’sig} Singer Sewing Machine Co.

| k . VENTE — SERVICE — REPARATIONS
; , 7e année (Bernier) : MACHINES ACOUDRE — ASPIRATEURS —POLISSEURS

RADIO ET TELEVISION Normand Denis ................ 84.0 ;
Pierre Latour ......... 83.0 Représentant autorisé

; Denis Dupont 80.0

Ë SERVICE D'EXPERT ce année (ueltemare) 19 De L PAUL DEMCHUK 6-4602
: B® 160 Frontenac Tél. TE. 6-4314 Réal Rainville ……………. 92.2 e taval — ESTIMATION GRATUITE rminus ©
; 40 Iberville — Tél. TE. 6-4314 —  Berthierville Alain Beaulac ......... 88.9
h: Raymond Touchette ....... .87.4 388 Notre-Dame — Joliette — PL. 6-6100

! 6e année (Boucher) :

> Paul Degrandpré OR
a 2 A 2 J.-Maurice Pagé ............. 90.2 :
E Pierre Bernier ......... 90.0 VOYAGEZ A MEILLEUR

fs Be année (Cantin): MARCHE AVEC
Richard Viens ..............“948 «, ’
Francois Champagne ........ 93.8 BRISSETTE & FRERE LTEE

ECRAN GEANT — VISTA-VISION — CINEMASCOPE Pierre Gendron ........... 93.4

5e année (Bergeron) : Route Nationale No 2 — TE. 6-3795 —  BERTHIER
André Courchesne ............ 88.7 ]

Louis Olivier ................ 87.5 #vorrerex VOICI NOS HORAIRES rotor
Richard Frappier …………. 84.6 ST-IGNACE — MONTREAL

Ouverture a 7.30 hres p.m. — 1 représentation
Sur semaine :

‘ Dimanche et jours de fêtes :
~

 

 

 

 

 

       
  

  

       

£ Ouverture : 1.30 jusqu’à fermeture. — TE. 6-4536
; — i La seule compagnie de transport à vous prendre à domici-

= HORAIRE le et vous déposer à votre porte. Aucun arrêt. Plus rapide.

; DIM. LUN., MAR, 5, 6, 7 FEVRIER Changement d'horaire |__

EN PRIMEUR ‘ des trains a 12.01 a.m,, Tous les jours. excepté samedi et dimanche

dimanche, le 30 octobre Départ de St-lignace de Loyola 7.45 A.M.
“QUELLE VIE DE CHIEN” 1960. Départ de Berthierville 8.00 A.M.

HEURE SOLAIRE SAMEDI SEULEMENT
AVEC JEAN HAGEN — FRED MAC MURRAY Heures des trains a Départ de St-Ignace de Loyola 7.45 A.M. 12.45 P.M

— aussi — Berthier Départ de Berthierville 8.00 A.M. 1.00 P.M

POUR QUEBEC DIMANCHE
66 99 Départ de St-lgnace de Loyola 6.45 P.M.
LE MONSTRE SANS VISAGE No 158 — Berthier: phil vous Départ de Berthierville y 7.00 P.M. 2.

AVEC COLOMBO DOMIGUEL les jours DEPART DE MONTREAL
No 150 — Berthier 9 h. 35 a.m. Tous les jours, excepté le samedi
No 152 samedi eulement Départ du terminus 5.30 P.M.

. . M., 2, 3, 4 FEVRIER ©

132

— Derthier:

8

h.

47

p.m. Samedice JEU., VEN,, SAM, 2, 3, > tous les jours Départ du terminus 10.30 A.M. 5.30 P.M.
POUR MONTREAL Dimanche

RETOUR AVANT LA NUIT No 187 Berthier: 4 h. 07 a Départ du terminus 10.30 P.M.

AVEC RHONDA FLEMING — JEAN SIMMONS aements .
i lundseulement pour Le Palais du Commerce

No 149 — Berthier: 10 h. 30 a.m. (Terminus)
tous les jours

: _ . ; 1700 rue BERRI, MONTREAL - Tél. : VI.9-7062
DANIEL BOONE [en français] Ne 151 perle Sh07pam. Pour informations, adressez-vous à :   BRISSETTE & FRERE

© Th 7 G IR Rte Nationale No 2 — Tél. : TE. 6-3794 et 3795 — BERTHIER
AVEC BRUCE BENNETT — LON CHANEY

EN COULEURS
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ST-BARTHÉLEMY EN ACTIVITÉ
MIUSUSUSUSUSUNISUSUSVISUSUSVINSUSUSOMN

UN ENVAHISSEUR CHEZ-NOUS:
LE COYOTE : —

C'est avec une appréhension

bien fondée que nos cultivateurs

apprendront que le COYOTE ou

LOUP DES PRAIRIES semble
vouloir s'installer définitivement

dans le Québec. Cet animal, qu’il

ne faut pas confondre avec le

£ros loup des bois, n’en est pas

moins dangereux pour le bétail,

surtout pour les moutons.

Dans les ‘Carnets de zoologie”

de janvier, M. Ls-Amédée Lord

nous fait l’exposé suivant:

“Quoique la présence du Coyote

au Québec ne remonte qu’à une

dizaine d'années, les éleveurs de

bétail ovin ont dû lui payer un

tribut de quelques milliers de

bêtes. Les déprédations les plus

marquantes ont eu lieu depuis

trois ou quatre ans dans les com-

tés de Brôme, Frontenac, Beauce

et l'Islet. Dans ce dernier comté,

la municipalité de St-Pamphile

fut la première en 1957 à rece-

voir les plaintes des cultivateurs
qui subissalent des pertes de mou-

tons par étranglement, au cours

de la période de mise en pâtura-| TELUSanisatél'une des hel coles normales. Bon succès à[paroisse et mous espérons qu'il i
, le cérémonie a été l’une des plus x kX A q 3

ge. On fut d'abord porté à croire ombreuses constatée depuis plu- toutes ! aura bientôt l'occasion de nou EF
les chiens errants responsables sieurs années. INFIRMIÈRES : Cette semal- x x * donner d’intéressants détails sur Ë

les origines de St-Barthélemy,de ces dégâts. Mais, une enquête

pesmimeSoay ea RE hou re| DIX JOURS avc ve tempi
va bientôt la présence de ce mam-| LES CERCLES LACORDAIRE [joro% &VHOtebDien doWouwjturean dessous de zéro,c'est un| PROCHAIN MARIAGE: Le 4 [i
mifère prédateur. et JEANNE-D'ARC ont eu une très : record. ce froid a fait la joie!tévrier mariage de Mlle Marie E(Gérald), Mlle Marielle Gervais|de nos vendeurs de combustible, Marthe Allard, fille de M. et Mme E

‘L'invasion du Québec par le

COYOTE s’est fait annoncer par

des captures dans le comté d’Hun-

dingdon en 1952, 1954 et 1957,

dans Argenteuil en 1955, dans la
Beauce et dans Frontenac en 1957

nos parages. Mais, nous deman-

dons aux chasseurs et aux trap-

peurs d'aviser sans tarder les

garde-chasse locaux s'ils viennent

à capturer un ou plusieurs de ces

animaux malfaisants.

La rapidité avec laquelle les

COYOTES se sont propagés n'est

pas sans causer des inquiétudes

aux agronomes, aux éleveurs de

moutons et à tous ceux qui s’in-

téressent à la conservation de no-

tre faune. Le LOUP des prairies  n'hésite pas à s'attaquer aux che-

vreuils, surtout en hiver, et 11 est
un grand destructeur de perdrix
et de lièvres. Le fléau des re-
nards étant passablement dimi-
nué depuis quelques années, va-t-

on maintenant avoir à lutter con-
tre d'envahissement des COYO-
TES ? L'avenir nous le dira !

HERMÈS

DE CI, DE QA...

DIMANCHE DERNIER, à 3
heures p.m. avait lieu la bénédic-

tion des enfants et des mères de
{

 

importante réunion mercredi, le
ler février, dans la salle parois-
siale. Au cours de cette assem-
blée on a choisi le conseil pour
1961 et d'autres détails seront
donnés la semaine prochaine.

 
NOUVEAU GYMNASE — M. Rosaire St-Cyr

de Maskinongé, a cru bon, pour
jeunes de l'endroit et des environs, de fournir

gratuitement à M. René Trempe, culturiste bien

connu, un gymnase bien aménagé pour cours de
culture physique. Ce gymnase est dû au travail
bénévole d’un groupe de gens

meilleurs voeux de santé et de

persévérance l’accompagnent!

ne, quatre de nos demoiselles com-

(Germain), Mlle Michelle Plante
(François). À l’hôpital Notre-Da-

me de Montréal : Mlle Madeleine
Plante (Ernest). Des onze finis-

santes en lle année de notre

 

le bien-étre des

de Maskinongé,

Couvent, six ont choisi la carrière

d'infirmières et cinq sont aux é-

chacun a pu grelotter à son goût.

Espérons que février ne sera pas

trop maussade.

* * xX

FÉLICITATIONS à Mgr Omer

dont M. Yvon Béland est le dirigeant. Actuelle.
ment, 40 membres se sont déjà inscrits à ces
cours et on croit que les prochaines adhésions né.
cessiteront l'agrandissement du local. Sur la photo
dans l’ordre habituel, on reconnaît, debout, MM.
Normand Gervais, Yvon Gervais, Marcel Cour-
noyer et Normand Trudel, tous de Maskinongé,

 

PR 

a

notre mère. On sait que Mgr 0.
mer Valois est un enfant de Js

x Xx x

Zéphyr Allard, à M. Jules Laval
lée, fils de Mme Philias Laval
lée de St-Cuthbert.

k kk

NAISSANCE : Le 28 janvier a
été baptisé Joseph, Jean-Marie,

otdans Brome en1958. présente- kx #* Xk Valois, P.D., qui a commencé Réjean, enfant de M. et Mme Do-
ment,dansle su setreve ADIEU AU MONDE: Le 26 l’histoire de St-Cuthbert, dans lejnat Sylvestre (Clémence (Cl.
Frontenac« pentes vor ee janvier, Mlle Yolande Plante, dernier numéro de L'Action Popu-{ment). Parrain et marraine : M.
a aeea iy oo g.-b., disait adieu à sa famille laire ! Cette paroisse a été fondée |et Mme Jean-Marie Clément (si

, 50 ans avant la nôtre et Saint-|{ mone Turcotte) de Berthier, on-
carnassier.”

Jusqu’à présent, la présence du
COYOTE n’a pas été signalée dans

 pour entrer au postulat de Québeo

des Soeurs Blanches «d'Afrique.
Elle est la fille de M. et Mme Er-
nest Plante de St-Barthélemy. Nos

 

parce que

    
 

bonne DOW l'est davantage’.

NM
ate  

Barthélemy est un démembrement

de St-Cuthbert. C’est donc un peu  cle et tante. Porteuse : Mme Rol-

land Bellemare, tante de l'enfant.
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Les Plus Grosses È

Chutes de Neige .
* SontEncore_

VA CULES 

 

Soyez prêts à 5

TOUS les temps 4

ACHETEZ
LES PNEUS D'HIVER

… TOWN & COUNTRY
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Firestone VimFe :v chef de l'expédition k
tronsontarctique k

e Traction | 4sûre quand “La gazoline BP Super, l'huile à ;

faut moteur Visco-Static et l'Antigel BP :

e Deuxot ont permis & nos véhicules de J

  

sur le pavé  

BERTHIER  fonctionner & la perfection sous

le climat le plus froid

du globe.”

N'OUBLIEZ PAS DE VENIR DEMANDER VOTRE CADEAU

re

  ¢

DOW EST CLIMATISEE S00000rssccrcnssrccvcncencersccee eo.

BRISSETTE : :CARINcm e ©

DOW sait bien faire ressortir toute la ° B ° ° ” ©
fraîche saveur de la bière. Le éd . e A b | L ®

le la température et e °
tège 1 d tt . À .

fag,olpotesàchastevende Route Nationnte von 3 "U1 Nationale no. 2- Tel. TER. 6-3795—Borhier §v. ater vous-méme ;
que ‘‘si une bonne bière est agréable, une Tél. : TE. 6-8795 Soscensessecsensoncanocneconnecnacono000 60



81,

S
w
E
e

  

4

 

 

JEUDI, LE 2 FÉVRIER 1981,

Réponse...
(suite de la 1ère page)

scandalisé. Des spectateurs nous ont
demandé ce que devenaient dans
cette perspective Adam et la Bi-
ble. On les sentait heurtés, comme
si des vérités religieuses avaient été
ébranlées devant eux.

Ils avaient dans la tête de vieil-
les interprétations littérales, dont
on reconnaît aujourd'hui qu’elles
sont dépassées. ‘Les chronologies
“fondées sur la Bible” demeurent
fixées dans bien des cervelles, et
certains professeurs ne sont guère
au fait des découvertes modernes,
pourtant acquises depuis longremps.
Le souvenir d'un cantique de Noël:
“Depuis plus de quatre mille
ans...” reste plus vivant que des
apports scientifiques dont on se
méfie. Quand des éléves de Belles-
Lettres découvrent La Bruyère
(“depuis plus de sept mille ans
qu’il y a des hommes, et qui pen-
sent”) ils se sentent un moment
confirmés dans leurs confortables
certitudes. Et puis Bossuet n’a-t-il
pas écrit, dans une sorte de journal
du monde : “Dieu crée le ciel et la  

tetre par sa parole et fait l'homme
à son image. An du monde ler, a-
vant Jésus-Christ 4004”,
Comment ébranler ses vénéra-

bles erreurs, sans du coup ruiner
l'édifice? J'aurais aimé, alors,
pouvoir produire un texte canadien,
faisant autorité et qui eût remis les
choses au point. Où l’on aurait lu,
par exemple:

Que l’homme soit sur la terre
depuis un miMlion dannées ?
qu'il y soit depuis quatre mille
ans ? Cela ne change rien au
problème kumain lui-même …
Scientifiquement, la date de l’ap-
parition de l’homme sur la terre
reste donc inconnue, car c'est
grâce à la Pensée que l’homme,
le plus faible et le moins armé
de tous les animaux, a pu sur-
vivre d'abord, puis dominer et
régner. Ce que la science nous
apporte  d'incontestable, c'est
l'ancienneté de l’homme sur la
terre.
Mais alors, surgissent d'autres

problèmes. Les chiffres établis au-
trefois ne l'avaient pas été au ha-
sard. Ils prétendaient s'appuyer sur
l'autorité de la Bible. Faudrait-il
donc admettre que l’ "on comprend  

LE COURRIER DE BERTHIER

en général très mal la vraie natu-
re de la Bible...”, livre par ex-
cellence mais qui ne remplace pas
tous les autres livres humains ?
“La parole de Dieu s'incarne dans
le langage populaire d'une civilisa-
tion et, sans le transformer, s'en
sert pour dire des vérités nouvel-
les”. Elle n'est pas un livre d'his-
toire, par d'anciens élèves de l’école
des Chartes : tel chapître de la Ge-
nèse apparaît comme “un récit po-
pulaire des origines de l'homme”,
qu'on fait “pour la leçon morale et
aventureuses ? Ne nous conduiront-
doctrinale qui s’en dégage”...

Ces affirmations ne sont-elles pas
elles pas vers des doctrines ou des
hypothèses que nos maîtres, il n’y
a pas si longtemps, considéraient
comme dangereuses, sinon pecca-
mineuses ? Or

Personne aujourd'hui ne peut
nier de bonne foi l'existence ma-
térielle de certains êtres qui pa-
raissent, 4 travers les millénai-
res, tracer une longue évolution
ascensionnelle vers l'homme, à
partir de formes trés primitives,
plus anthropoides que propre-
ment bumaines.
Il y a du singe la-dessous — de  

ce singe qui offusquait si terrible-
ment nos grands-parents, (et qui
valut jadis à l'un de mes oncles pa-
ternels une solide condamnation é-
piscopale : qu'on me permette en
passant cet hommage rétrospectif ).
Il y a, sinon du singe, au moins du
primate, du sous-homme, du pré-
homme, une large perspective, une
référence a Teilhard de Chardin ..

:e
Cessons de jouer à cache-cache

avec le lecteur. Je suis à commen-
ter et citer la conférence du cardinal
Paul-Emile Léger devant la Socié-
té médicale de Montréal. Je dis
ma joie de l’avoir lue, mon espoir
qu'elle sera imprimée et diffusée.

N'étant ni théologien ni homme
de science, mon assentiment a une
valeur très relative. On nous per-
mettra néanmoins de dire en quoi
ce texte nous paraît remarquable-
ment opportun.
Quand une attitude religieuse

demeure associée aux vues tempo-
relles d’un autre siècle, quand elle
a l'air de bouder ou même de nier
les découvertes les plus sûres de
la science, clest elle qui paraît
veillés, jeunes et moins jeunes, l’ef-
seulement son langage qui ne veut

 

UNE BONNE IDÉE

—ET

BON

UN

ENDROIT

Un coup d’oeil sur son livret de banque, et
voilà qu’elle sourit, l’esprit tranquille: l’argent

sera là quand elle en aura besoin.

Commetant d’autres, elle apprécie les avan-

tages de l’épargne régulière, et la sécurité, la

commodité,l’

Des millions

utilité d’un compte en banque.

de Canadiens partagent son

sentiment. Ils ont 12 millions de comptes de

dépôts dans les banques à charte, 10 millions

desquels sont des comptes d’épargne per-

sonnels.

Mais une banqueà charte n’est pas seulement

le meilleur endroit où vous puissiez conserver

vos économies. C’est le seul endroit où vous

trouvez un service bancaire complet. C’est

l'endroit où vous faites à votre aise toutes

vos opérations.

LES BANQUES À CHARTE
~

VOTRE VOISINAGE
DESSERVANT
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pas bouger. Mais sur des esprirs é-
veillés. jeunes et moins peunes,l'ef-
fet de ce langage est souvent catas-
trophique. lls en arrivent à croire
que telle religion esc liée à une
volonté de ne pas avancer avec
le siècle, et que pour y rester il
faut être borné, il faut se borner
soi-même, se fermer au courant
de la vie.

Le catholicisme a connu, à tra-
vers le 19e siècle, une époque in-
grate, souvent stérilisante ; et l'on
s'afflige à lire, même chez les his-
toriens les plus orthodoxes, le ré-
cit d'un long étouffement intellec-
tuel. Puis, l'attitude change. Des es-
prits qui ne veulent rien lâcher : ni
les certicudes de leur foi, ni l'évi-
dence des découvertes modernes,
transforment peu à peu l'univers
intellectuel des catholiques. Au
fond, ils ont fait confiance à la foi ;
ils ont pressenti des coincidences
plus profondes que les apparentes
contradictions de l'époque. Il en est
résulté plus d’allégresse, plus de fé-
condité.

Or ce travail de mise au point
est sans cesse à reprendre. La re-
cherche progresse, elle ouvre de
nouveaux horizons, elle suscite de
nouvelles difficultés: elle peut
provoquer chez les fidèles de nou-
veaux scandales, de nouvelles cris-
pations sur des vues hier vivantes
et aujourd’hui moribondes. Il faut
pouvoir exercer un tri, puis assu-
mer tout ce qui est vivant.

C'est précisément ce que vient
de faire le cardinal Léger par rap-
port a notre milieu. Un esprit in-
formé, à la fois prudent et ouvert,
s'attaque à des questions fonda-
mentales ; il le fait en des termes
d'aujourd'hui.

Sa conférence possède une va-
leur propre. Ceux qui l'ont lue ont
été frappés par sa liberté d'allure,
où le souci de l'orthodoxie se ma-
rie à un souci tout aussi exigeant

| de voir les choses comme elles sont,
de les respecter dans leur réalité.
Ces pages paraissent nettement en
avance sur plusieurs secteurs de
notre milieu ; elles contredisent tel
manuel encore en cours. Elles sont
aérées, confiantes. Elles invitent à
la recherche libre. En cela leur uti-
lité dépasse le thème, pourtant si
vaste, qu'elles étudient : pour l'in-
tellectuel, elles sont un exemple,
signé par le Cardinal-archevêque de
Montréal.

André Laurendeau
 

Le comité...
(suite de la 1ère page)

Ceci est la formation non-offi-
cielle du Nouveau Jeune Commerce
de Berthierville. Cette formation
deviendra officielle si elle est élue
aux élections qui auront lieu au
terme de la campagne de recrute-
ment, alors que chaque membre
aura droit de vote, pour élire UN
directeur par DIX membres avec
un minimum de 5 et un maximum
de 10. Ces directeurs se réuniront
à leur tour pour élire le Président
et le Vice-président, et ces deux
derniers, se choisiront les secrétai-
res.

Voilà en bref, les développements
de la semaine, dans le monde du
Jeune Commerce de Berthierville.
La Campagne de recrutement débu-
tera cette semaine et sera dirigée
par le Secrétaire-trésorier DIONIS
LEMIRE et exécutée par le recru-
teur PAUL BARTHE.

Bien entendu il est toujours pos-
sible à tous les jeunes de 18 à 35
ans de faire partie du Jeune Com-
merce de Berthierville, et si vous
trouvez que le recruteur tarde à se
présenter chèz-vous, vous pourrez
communiquer avec le Président, le
Vice-président ou tout autre direc-
teur, lesquels se feront un plaisir
de vous aider.

Gilles Tessier



PAGE 6 LÉ COURRIER DE SÉRTHIER JEUDL, LE 2 FEVRIER 1961
 

 

 
 

SECTION DES PETITES ANNONCES
Il y a quelque chose pour vous dans nos annonces classées
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SURGE — SURGE

Trayouses neuves et usagées.
Vente et Service dans Berthier-
Maskinongé. Echanges acceptées.
GABRIEL PHILIBERT, Télépho-
phone 140-W, SAINT-JUSTIN.

A LOUER
Local situé au No 91, Fronte-

nac, Berthierville. S’adresser à :
GERMAIN DE GRANDPRE, 93
rue Frontenac, BERTHIERVILLE,
TE. 6-4582.

HOMMES DEMANDES
Hommes demandés dans dis-

tricts ruraux possédant auto pour

servir les magasins à plein temps

ou temps partiel. Ecrire en men-

tionnant âge et numéro de télé-

phone si possible à Case 290, LE
COURRIER DE BERTHIER.

 

 

 

POUSSINS BRAY
Le marché s’améliore, soyez

prêts ! Bray à plusieurs variétés

de poulettes en croissance pour

expédition immédiate. Couvées
sur commande seulement, poulet-

tes ‘‘Ames-In-Cross’. à double
fin, d’un jour. Commandez dès

maintenant vos poulets à gril

pour le mois de mai. Agents :
NORMAND DESROCHES, R.R. 2,
BERTHIER JONCTION, Tél. Ber-
thierville 6-8512, gt WAYNE RE-
VER, ST-CLEOPHAS DE BRAN.
DON, Tél. St-Gabriel de Brandon,
613-s-283.
 

À VENDRE ET À LOUER
A vendre : maison de trois lo-

gements et un magasin. À louer :

un magasin. Le tout situé sur la

‘rue de Hijenville. S’adresser à
‘HAROLD LACOURSIÈRE, BER-
THIERVILLE, TE. 6-3548.

 LOUISEVILLE 

 
oO

 

CIMENT PREPARE — BLOCS ET BRIQUES DE CIMENT
Livraison rapide dans toute la région

Consultez en tout temps :

| Louiseville READY-MIX Ltée

2
?

MACHINES A COUDRE

Nous vendons la machine à cou-
dre Singer et toutes autres mar-

ques. Nous réparons et recondi-
tionnons toutes les marques de
maching & coudre, et nous pou-
vons vous fournir toutes les piè-
ces de rechange. S’adresser à La
Maison Delisle & Fils de Joliette,

Tél. : PL. 6-6368 ou vous pouvez

vous adresser au SALON LEO
POIRIER, BERTHIERVILLE —
Tél : TE. 86-4518. ‘
 

A VENDRE

Maison et terrain situés au cen-
tre de la ville. S’adresser A 54 ov
56 rue Iberville, BERTHIERVIL-

LE, Tél :TE. 6-4450.
 

‘ À LOUER

Chambre et pension. S’adres-

ser à : 80, Ave du Collège, BER-

THIERVILLE, TE. 6-4244.

 

À VENDRE

Un piano comme neuf de mar-

que ‘Shaw’’. S'adresser à : Tél, :

TE. 6-3887, BERTHIER.

 

ATTENTION
Pour tout genre de soudure

Voyez :
Raymond Boucher

lle St-Ignace de Loyola
TE. 6-3841   

Pour l'amateur des histoires de
détective, le programme télévisé
“Ici Interpol” offre une série d'é-
pisodes des plus excitants à voir et
à entendre.

Planchers, solages
trottoirs

Pour tous vos travaux
de construction

‘Nous pouvons vous
fournir :

TEL. : CA. 8-5061   
0

C'EST le MOMENT de VÉRIFIER la BATTERIE
et le

SYSTÈME de REFROIDISSEMENT
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Route Nationale No. 2 - Tél TER 6-3795 — Berthier

 

petit faire disparaître de l'esprit de

AVIS
L'Union Ganadienne desInfirmes

demande à tous ses membres

qui ont changé d'adresse ou
d'état civil depuis 1950 de faire
parvenir leur nouvelle adresse
ou connaître leur nouvel état ci-
vil en écrivant à :

L‘union canadienne des infirmes,

Casier Postal 176,
Station Délorimier,

Montréal, P.Q.

 

Quel est le travail

du dentiste-hygiéniste
Dr Guy Boisclair

Ce que je fais ? Je le fais
pour vos enfants et pour vous-
mêmes. Je sème dans la popu-
lation une doctrine qui depuis tou-
jours fut ignorée, mêmede nos pro-
fesseurs d'Université. La popula-
tion, en général, a de plus en plus
confiance et cela est des plus en-
courageant. Ne vous en faites pas,
plusieurs choses nous échappent à
nous aussi. Ce qui est des plus im-
portants, c'est de faire son possible.
La science avance toujours et celui
qui ne se tient pas a la page, peut
plus facilement commettre certai-
nes erreurs. C'est malheureusement
ce qui s'est produit par le passé.
On faisait des extractions, sans trop
savoir pourquoi. Les temps sont
bien changés et nous le disons à qui
veut l'entendre que les dents peu-
vent être sauvées assez facilement,
si le patient a la bonne idée d’al-
ler chez le dentiste à temps. Par le
passé, les dentistes étaient obligés
de faire l'éducation eux-mêmes,
mais aujourd'hui, ils ont des den-
tistes-hygiénistes qui font ce tra-
vail. Cela ne veut pas dire que le
dentiste n'a plus d'éducation à fai-
re, non, mais son travail est facilité
par l’hygiéniste dentaire. Le den-
tiste fait son éducation auprès du
patient, tandis que nous, nous pen-
sons plutôt aux groupements et aux
populations. Ces groupements et
ces populations pourront dans leurs
différentes sphères nous aider et
ainsi il y aura beaucoup plus de
monde et de personnes éduquées.
J'admets que des résultats tangibles
seront réalisés dans quelques an-
nées, mais il y aura des résultats des
plus encourageants, nous en som-
mes certains. Lorsque nous som-
mes dans le domaine éducatif, il
faut être patient. Il faut petit à

certaines gens les fausses concep-
tions qui ont hanté les esprits de-
puis des années et des années. Les
générations futures ne seront certai-
nement pas aux prises avec tous les
troubles que nous avons eus, nous-
mêmes.
 

Air pur
Une pièce mal ventilée se rem-

plit vite d'air vicié qui introduit la
poussière, la fumée et les virus
dans les poumons des gens qui le
respirent, sans compter que l'air
sec wrritent les voies respiratoires.
Il faut laisser une fenêtre ouverte
même par un temps très froid, a-
fin de permettre à l'air de circuler
et de se renouveler. L'air pur di-
minue la fatique et n'aggrave pas
les troubles des sinus.

JOUER DANS LA NEIGE

Les enfant s'amusent à creuser
des tunnels dans les amoncellements
de neige, mais il y a le danger que
la neige s'effondre et ensevelisse les
enfants. Si les petits enfants jouent
dans la neige profonde ou dans des
grottes qu'ils ont creusées, ce serait
un acte de charité que d'avertir les
parents ou de les surveiller pour
prévenir un accident qui pourrait
bien être mortel. La neige enlevée
de la rue et des trottoirs et jetée en
monceaux est toujours sdle et con-
taminée et ne convient pas aux jeux des enfants.
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NOS PROFESSIONNELS
NOSPROFESSIONNELS|
 

 

ETUDE

SYLVESTRE & DAVIAULT
Armand Sylvestre, avocat
André Daviauit, avocat

177, Frontenac CP. 2

TÉ. 6-4202
BERTHIERVILLE  

ETUDE

BOIVIN & SARRAZIN
J.-A. Bolvin, N.P.

Marcel Sarrazin, N.P.

221 Frontenac €. P. 130
TE. 6-4550

BERTHIERVILLE 
 

 

Lundi au vendredi — 9 à 12 a.m. — 2

Samedi 1 à 5 p.m.

746, Boulevard Manseau

Joliette 
LUN., MER, VEN. — SOIR 7 à 9 p.m.

Clinique Chiropratique Montcalm

à 5 p.m. Tél. PL. 3-9301

M. N. Le Scouarnec, D.C.
Chiropraticien - Chiropractor  
 

 

  

   

   

      

 

  

    

LIGUE DE QUILLES

DE BERTHIER
Ligue Biron Knitting Mills

46
24
22
11

Sput-nick, P. Boucher, capt.
Hover, C. Latour, capt.
Scoubidous, R. Laforest, capt.
Dallot-ways, F. Bayeur, capt.

Haut simple :
Ninon Harnois 122

Haut triple :
Ninon Harnois 318

— 000 —

Ligue Commerciale

Biron Knitting Mills 40
A. Richard Ltée 37
Bowling Beausoleil 35
Hotel du Canada 35

Restaurant Bellevue 33

Teinturerie Berthier

Brissette Auto Ltée

Coca-Cola Ltée

Bellehumeur et Fils

Hôtel du St-Laurent

Haut simple :  Guy Richard 189

Haut triple : .
Roger Champagne 461

— 000 —

Ligue des Filles d'lsabelle

Cécile Dupont 44
Yvette St-Louis 24

 

 

Janet Armstrong 21
Anita Gervais 15

Haut simple :
Lucienne Tellier 148

Haut triple :
Lucienne Tellier 363

— 000 —

Ligue “Spécial”

Ile du Pas 23
Loyola 21
Station B.P. 21
Les Rigolos 21

| Bowling Beausoleil 17
Shawinigan W. P. 16
Robidoux et Fils 14
St-Ignace 11

Haut simple :
Emilien Godin 178
Gérald Giroux 178

Haut triple :
Paul-Etienne Latour 466

Réparation de lunettes

EXAMEN DES YEUX

Léo-Paul TROTTIER
OPTOMÉTRISTE ET OPTICIEN

1654 est, Mt-Royal Tél. LA. 3-1658
MONTRÉAL, P.Q.  
 

 

BOWLI

TÉL: TE. 6-4397

en vous amusant. Venez avec

BEAUSOLEIL
BERTHIER

Le jeu de quilles aujourd’hui est considéré comme le
sport le plus en vogue et le plus sain. Il vous délasse tout

captivant. Invitation aux dames et aux demoiselles à se
grouper pour jouer dans l'après-midi.

 

NG

100, GRAND'CÔTE

vos amis pratiquer ce sport

 

HEU
D'OUVERTURE:

Semaine: 1 h. p.m.
Dimanche: 10 h. a.m.

RES :
DE FERMETURE:

12 h. p.m.
12 h. p.m.  

    
     

Lundi au vendredi: 1 h.

6 h.

ENFANTS: souliers gratu

PRIX:

ADULTE : Samedi et dimanche : $0.30 la partie

à 6h. $0.25 la partie
à 12 h. $0.30 la partie    

   its, $0.25 chaque partie

 

 

 

PRI
Prix DOW pour le meille Prix MOLSON tous les dimanche (Score caché)
Prix chaque samedi (Score chanceux)

Bienvenue à tous!

 

  

 

X :
ur triple de la ligue.
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JEUDI, LE 2 FÉVRIER 1981,
=

 

A ST-CHARLES-DE-MANDEVILLE : dimanche
dernier, avait lieu le premier festival dont le clou
de la journée a été une partie de hockey suivie
d'activités de toutes sortes. On remarque de gau-
che à droite : Mme Philippe Beausoleil, M. Phi- Birchwood Mfg.

  

lippe Beausoleil, président de la Commission Sco-
laire, le Rév. Frère Jean-Yves Gélinas, directeur
du Coilège St-Léon, M. Alide Desjardins, maire,
Mme Frank Turcot, M. Frank T'urcot, gérant de la

.

 

Un médiéviste...
(suite de la 1ère page)

Il sollicite même les muses. Ses
distiques latins, sa poésie légère
Parfum et flamme, sa Gracile chan-
son missionnaire : Emmenez-moi
donc, s’il vous plaît, relus à trente
ans de distance suggèrent de sa-
voureuses réflexions. Le cycle ré-
gulier des études théologiques ache-
vé, le P. Victorin Doucet est or-
donné prêtre le 12 juillet 1925,
par Mg Guillaume Forbes
(t 1940), alors évêque de Joliet-
te, au couvent de la Résurrection
à Montréal.

Il ne pouvait être question d’en-
gager le nouveau prêtre dans la
prédication apostolique ou dans
l'action catholique. Par tempéra-
iment, en effet, par timidité — na-
(turelle où volontaire, on ne le sait
trop — le R. P. Victorin Doucet
a toujours fui les auditoires, les
congrès et les salles de conférence,

 

 

Marché Moderne
M. Bellemare, prop.

28 d'Iberville Berthierville
TE. 6-4578

20% d'escompte spécial sur
peinture C.l.L. — Choix de
tapisserie.     

avec un sourire amusé sur les pa-
rades oratoires. Selon ses aptitu-
des — et aussi parce que la pro-
vince de Saint-Joseph du Canada,
alors en période d'organisation,
souhaitait posséder un corps pro-
fessoral compétent, il fut donc en-
voyé à Rome, au Collège Saint-
Antoine, pour y prendre le grade
de lecteur général en théologie
(juillet 1926-1929). La haute di-
rection de l'institut appartenait à
cette date au R. P. Leone Villuen-
das, futur évêque de Téruel (Es-
pagne) ; à la faculté de théologie
dogmatique enseignaient, entre au-
tres, le R. P. Ant. Vellico et le
sympathique et si regretté P. Gon-
zalve Valls (1 1957). Ses succès
y furent trés remarqués. Apres a-
voir rédigé une thése, encore ma-
nuscrite, sur l'ordre surnaturel
dans l'Opæs Oxonieuse du B. Jean
Duns Scot, il reçut, le 13 juillet
1929, son diplôme de lecteur gé-
néral en théologie, dans une céré-
monie présidée par le Rme P. Bo-
naventure Marrani, ministre géné-
ral. Durant ces études spéciales, le
P. Victorin Doucet continua, trop
discrètement, à exercer sa plume.
A Rome,il se trouva occasionnelle-
ment en contact avec le Rme P.

Agostino Gemelli (t 1959); il
pouvait se renseigner sur son ac-
tion universitaire. Il lui consacra
donc un article, solidement docu-

menté et plein de chaleur, où il

analysait, non sans pénétration, le

haut programme du R. P. Gemelli

et l’esprit conquérant et nouveau

de l’Université catholique du Sacré-

Coeur. Cet essai a échappé. sans

inconvénient grave, 3 Mgr Olgiati

et aux historiens du célèbre Athé-

née de Milan, mais il garde une

signification très nette et pré-

cieuse : il révèle combien Je P.

Victorin Doucet fut. dès ses débuts

scientifiques, sensible aux vérita-

bles grandeurs intellectuelles.

Le lectorat en théologie obtenu,

le R. Père fut retenu en Italie,

 

  —dhe.
—REMERCIEMENTS—

LA FAMILLE CHARLES GRANDCHAMP

remercie sincèrement tous ceux qui ont envoyé

des témoignages de condoléances à l'occasion

du décès de

MADAME CHARLES GRANDCHAMP

le 5 janvier 1961.

  
  
  

 

  

         

    

malgré les instances de la provin-
ce canadienne, et envoyé au Collè-
ge Saint-Bonaventure de Quaracchi
(Florence), par le Rme P. Bona-
venture Marrani, of.m. II devait
spécialement collaborer a I'édition
des Opera omnia du B. Jean Duns
Scot, décrétée au chapitre général
d'Assise en 1926. Dès le mois de
novembre 1929, il commençait sa
carrière de médiéviste. “En peu de
temps, écrivait jadis le R. P. Pa-
trice Robert, o.fm, actuellement
président du Collège Saint-Bona-
venture, il acquérait dans l'immense
domaine de la littérature médiévale
inédite une compétence hors li-
gne”. Ses recherches persévérantes
dans les bibliothèques d'Italie, sur-
tout à Florence, à Assise, à Rome,
à Naples, à Bologne, à Padoue et
à Venise, ses examens minutieux
et méthodiques des catalogues a-
lors existants et des archives ma-
nuscrites du P. Fidèle de Fanna,
o.f.m, lui assurèrent bientôt une
documentation sans égale, non seu-
lement sur les manuscrits et les au-
teurs de l'Ecole franciscaine, mais
aussi, très au-delà, sur la plupart
des scolastiques, comme l'attestent,
entre autres, les suppléments massifs
qu’il apporta aux recherches érudi-
tes de Mgr P. Glorieux et de M.
le Dr F. Stegmüller. Ses annotations
marginales et inédites sur tel cata-
logue de Mgr Pelzer permettraient
une réédition notablement refon-
due. Tout en poursuivant maints
travaux, le R. P. Victorin Doucet
consacrait à l'édition critique de
Duns Scot un labeur extrêmement
appliqué. Malgré les conditions fort
douloureuses où le Collège Saint-
Bonaventure se trouvait depuis
1930, de façon permanente, le tra-
vail scientifique se poursuivait, la
Grande entreprise kutour du B.
Jean Duns Scot progressait. Les
recherches sur les manuscrits du
Docteur Marial, inaugurées par la
découverte très importante du Ms.
137 de la bibliothèque municipa-
le d'Assise, s'achevaient et avec un
résultat tel qu'aucun texte notable
n’a été découvert depuis. Par une
série d'éditions critiques relatives
à Mathieu d'Aquasparta, à Roger
Marston, à Gonzalve d’Espagne et
à Guillaume d'Alnwick, le milieu
théologique et philosophique, où
était apparu Duns Scot, commençait
à être mieux connu.

(à suivre)

 

Les femmes sont plus sages
que les hommes: elles en savent
‘moins, maïs elles ‘comprennent
mieux.

BONALD
Mieux vaut habiter dans une

terre déserte qu’avec une fem-
me querelleuse et irritable.

Proverbe de Salomon

PAGE 7

Ma belle maison
Petite maison bien-aimée, là où je suis nee,
Comme je t'ai gardé une profonde amitié !
Avec tant de belles années passées sous ton toit,
Et tous ces Jours de l'An si beaux autrefois.
Petite maison chérie, à la veille de ces fêtes
On voyait qu'il se passerait de l'extraordinaire.
On te parait, on te faisait belle, Petite Maison,
Car tu serais témoin de si belles actions.
Pendant ces jours, on se disait, nous, les enfants :
Comme ont l'air grave aujourd'hui nos parents.
C’est qu'ils se préparaient à la belle mission
De donner à leurs enfants leur bénédiction.
Avant ce minuit, personne n'avait sommeil;
Alors que pas un ne dormait, pas de réveil ;
Nous attendions que la pendule vint à sonner
Pour aller tous ensemble s'agenouiller.
Alors, notre papa d'un air heureux
Traçait sur nos têtes une croix, disant :
“Je vous bénis au nom de Dieu : soyez de bons enfants.”
Tous se relevaient joyeux, heureux, bruyants ;
Et ce beau jour se renouvelait à tous les ans.
Petite maison que j'avais tant aimée
Pour raisons graves devais un jour te quitter.
Je ne te laissais pas seule car j'étais remplacée.
J'avais le coeur moins gros que de t'abandonner.
Mais que de larmes et de regrets !
Franchir tor seuil pour la dernière fois !
Après quelques années de séparation
Je fus prise d’un grand désir de te revoir :

Grâce à Dieu, il me fut donnée l'occasion
De me trouver tout près de toi un soir.
Moi qui croyais te trouver comme autrefois,

Remplie de vie, et encore plus de joie.
Tu étais seule, et certes bien attristée ;

Tes yeux si clairs jadis étaient bouchés ;

Tu étais triste, parce qu'on l'avait abandonnée.
Alors je dis : “Petite maison chérie,
Tu dois avoir beaucoup plenré, toi aussi !”

Sylvette

—_—

POUR NETTOYAGE DE VOS TAPIS ET MEUBLES
E. Labelle & Fils nattoient à domicile meubles
et tapis. — Travail garanti — Aftantion
spéciale aux institutions religieuses, hôpitaux,

hôtels. — ESTIMATION GRATUITE.
  
   

   

  

   

A Re SPECIALITES : CAPITONNAGE ET TENTURES

Ty N\A Pour tous renseignements, appelez :

434 E. Labelle & Fils

  

Tel. 544 Lanoraie, P. Q.
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: x Venez acheter une bonne automobile usagée

3 + Venez acheter un bon camion usagé

S % Venez voir notre parade de valeurs spéciales
2 Nos voitures usagées portent un garanti de 30 jours

3 =
\ — Automobiles — Chrysler 48 4 portes
\ Dodge 57 4 portes Oldsmobile 46 4 portes

Ÿ Dodge Royal 57 4 portes — Camions —
\ Chrysler 56 4 por. sed.
\ Dodge 56 4 por. sed. Dodge 57 5 tonnes

Packard 56 H. T. 2 portes Volkswagon 57 Panel
: Meteor 56 4 portes Dodge 56 4 ton. Domp.

Plymouth 56 4portes Dodge 55 34 ton. §

S Chrysler 55 4 por. sed. Dodge 54 3 tonnes

3 Ford 55 4 portes Mercury 53 2 tonnes
: Dodge 55 4 portes Dodge 52 V2 ton. Panel

Pontiac 54 2 por. sed. G.M.C. 52 2 ton.

3 Chevrolet 53 2 portes Mercury 51 3 tonnes
3 De Soto 53 4 portes Dodge 48 Tracteur
} Chevrolet 53 4 portes Fargo 48 3 ton. domp. 3

Chevrolet 53 Sedan Flexible 48 29 pass. Bus
3 Ford 49 2 portes Flexible 47 29 pass, Bus
à Plymouth 51 4 por. sed. Jeep 44 1 ton. exp.
2 Nash Métrop. 58 2 portes Autobus Réo 37 pass.

BRISSETTEAUTOMOBILELtée
Route Nationale No 2 — Tél. : 6-3795 — BERTHIER :

va w USMNUMUPSNUM
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Les bons
bas-morçeaux
Les bons bas-morceaux de porc

permettent de préparer des mets
succulents lesquels s'exécutent pra-
tiquement sans recette. Il suffit de
se rappeler quèlques détails à sa-
voir:
— on aloue deux à trois portions

par livre de viande selon que
le morceau contient plus ou
moins de gras.

— On assaisonne généreusement de
sel et de poivre

— On fait cuire le porc parfaite-
ment.

Voici un plat qui reposera des
viandes rôties ; la potée aux lé-
gumes.
Ce mets se prépare à la façon du

pot-au-feu ou bouilli canadien.  

Un seul programme sera présenté à 7.30 hres sur semaine
Le dimanche après-midi de 1.30 hres à la fermeture

4000000000000060000000600000600000868

Jeu, ven, sam, dim. —
LE TOUT NOUVEAU TARZAN

DENNY MILLER
fait revivre les exploits du célèbre héros

d'Edgar Rice Burreugh

“TARZAN LHOMME SINGE™
EN COULEURS
— aussi — .

| Une production des scénes les plus comique du cinéma

“LA GRANDE ÉPOQUE”
AVEC

LAUREL ET HARDY — JEAN HARLOW
BEN TURPIN — CAROLE LOMBART

DU RIRE À PROFUSION

Jeu, ven, sam, dim. — 2, 3, 4, 5 fév.

TINA LOUISE, LEE J. COBB
et RICHARD WIDMARK

connaissent une aventure périlleuse et exceptionnelle

“DANS LA SOURICIÈRE ”
UN SUSPENSE INEGALABLE AU CINEMA

Au même programme

“LA VIE À BELLES DENTS”
ou l’aventure d’une trop affectueuse jeune fille

amoureuse de son charmeur de patron à l’aspect  toujours séduisant.

 

Mettre à cuire dans de l'eau chau-
de en suffisance pour couvrir, de
la palette de porc et du lard salé
maigre. Ne pas saler au début car
on ne sait pas encore jusqu'à quel
point le lard est salé. Lorsque la
viande est attendrie vérifier pour
le sel puis ajouter des carottes, des
oignons moyens piqués d'un clou
de girofle, des demi rouelles de na-
vet tranché épais, des petites pom-
mes de terre et, sur le dessus, du
chou taillé en quartiers.

Laisser cuire jusqu'à ce que les
légumes soient tendres, environ une
demi heure. Servir avec le bouil-
lon.

Certain aiment à accompagner
‘la potée” de betteraves marinées;
d'autres votent pour la moutarde;
d'autres enfin se contentent ‘d'ar-
roser le chou de vinaigre.
 

Poisson des Mille Iles

 
Un mets idéal pour février. Le lait évaporé est à la base de la

sauce dont on nappe le poisson pour le faire cuire au four 12 à 15
minutes. La sauce est relevée de sauce Worcestershire, de moutarde,
de marinade hachée et de sauce piquante.

a Ÿ

—

LA MORT - LE FEU - L'ACCIDENT

 

Lonoraie

VOUS GUETTENT!

Etes-vous prêts ? Une police

d'assurance vous protègera.

J.-HENRI GAGNON
Courtier d'assurance agréé

p
a
p
e

TU. 7-2577

  

BERTHIERVILLE
(Fernand Aucoin, gérant)

 

  

LE THEATRE ROYAL PRESENTE TOUJOURS LES MEILLEURS FILMS DANS LA REGION.
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Mosaique de
plastique

Les matériaux modernes ne le
cédent a aucun autre dans le do-
maine artistique; ils offrent à l’es-
prit créateur l'élément ; nouveau
qu'il cherche pour s'exprimer.

La feuille de plastique “Perspex”
colorée et translucide a déja rem-
placé le verre pour donner un effet
de verrière. Une artiste, Peggie
Trumble, s'apprétait a employer ce
matériau de la fagon dans quatre
panneaux destinées a la décoration
des fétes du foyer d'un édifice a
bureaux.

Elle se proposait de tailler le
plastique en morceaux correspon-
dant au dessin d’un panneau, puis
de les assembler tout comme on
joint les pièces d'un vitrail. Toute-
fois, tandis qu'elle attendait la li-
vraison de certaines couleurs de
“Perspex”, une nouvelle technique
lui vint à l'idée. Elle découvrit que
des morceaux de formes irréguliè-
res de ce plastique donnent un ef-
fet saississant quand on les dispo-
se en mosaïque sur du plastique
clair. Elle en cimenta plusieur sur
une plaque transparente et cons-
tata avec plaisir que le soleil en y
pénétrant donnait de la profondeur
au motif.

Suivirent des essais pour étudier
les effets que la lumière réfléchie
pourrait communiquer à ses ta-
bleaux. Elle disposa deux feuilles
d'acétate mat derrière ses motifs
et tenta d'appliquer de la couleur
sut chacune d'elles, toujours dans
le but d'accentuer la profondeur.
Au crayons, elle transféra le mo-
tif sur chaque feuille, qu'elle co-
lora ensuite à l'aide d’une plume
à pointe de feutre.

Après avoir essayé diverses lu-
mières à l'arrière de son motifs tri-
ple épaisseur, elle opta pour des
lampes fluorescentes qui tirent des
couleuts des effets saisissants. Quel-
ques paillettes et l'éclat est parfait.
Un motif du nouvel an avec sa-

blier et chapeaux de, carnaval, une
église, un bas de Noël chargé de
cadeaux et un arbre de Noël, tels
sont les quatre motifs qui ont agré-
menté le foyer de l'édifice.

Avec quelques feuilles de “Pers-
pex” de couleur, comme on en trou-
ve chez les fournisseurs d'acces-
soires à bricolage, des plumes à
pointe de feutre, vendues dans les
35-10-15, de la colle et un marteau,
l'amateur doué d'un peu d'imagi-
nation peut créer des tableauxà
trois dimensions et- remporter un
vif succès << 
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Vernissons
Durant l’hivert, une couche de

vernis transparent protège les ou-
tils de jardinage. En prévision du
réveil printanier, le jardinier peut
aussi peindre d'une couleur vive les
manches et poignées de ses outils.
Ils s'identifient ainsi plus facile-
ment, surtout si le voisin a ten-
dance à les emprunter.  

JEUDI, LE 2 FÉVRIER 1981,

Brimborions
Souvent, à la faveur de l'hiver,

les plantes domestiques sont en-
vahies par le tétranyque (mite rou-
ge) et des insectes de la famille du
kermès. Les insecticides, plus par-
ticulièrement le malathion, sont le
meilleur moyen de s'en débarasser,
Faire une solution en ajoutant à
un gallon d'eau deux cuillerées à
thé de concentré de malathion. Ce-
lui-ci est vendu en canettes de huit
onces. Le contenant devra être as-
sez grand pour y loger la plante,
Immerger celle-ci, tête en bas, du-
rant quelques secondes. Pour em-
pêcher la terre de sortir du pot,
couvrir celui-ci de pellicule de po-
lythène. On aura soin de se pro-
téger les mains de gants de caout-
chouc,

Congélation
rapide
Pour que les vitamines des légu-

mes et des fruits congelés ne se
perdent pas, il faut suivre les sndi-
cations sur l’emballage du produit.
Il faut plonger les légumes dans
l’eau bouillante sans les faire dé-
geler et les faire cuire moins long-
temps que d'habitude. Les fruits
congelés se mangent dès qu'ils sont
degelés.

Cuisson au gaz
Des liquides, bouillant sur un

poéle à gaz, peuvent renverser et
éteindre la flamme sans que le gaz
ne cesse de se répandre dans la mai-
son et d’asphypier les gens ou de
causer une explosion. S'il y a des
tout petits dans la maison, il faut
leur apprendre à ne jamais toucher
aux clés, au besoin il faut les gar-
der hors de la cuisine lorsqu'il n'y
a pas d'adultes avec eux.
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Cette soirée aura lieu le

 

GRANDE SOIREE RECREATIVE
A L’ILE ST-IGNACE

au profit de L'U.C.F.R.

10 février à 8.00 h. p.m.
au soubassement de l'église.

ADMISSION $1.00  
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